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EDITORIAL 
 
 

UN SEMESTRE DE CHANGE-
MENTS 

 
La LPO délégation Sarthe change 
de nom ! Non pas que nous soyons 
rachetés par un grand groupe in-

ternational ni même pour faire 
jeune, seulement pour une termi-
nologie juridique. Son nouveau nom 
est désormais Association locale 

LPO Sarthe ou plus simplement 
LPO Sarthe. Par pure facilité, ce 
changement s'était déjà opéré 
dans le langage ; il l'est officiel-

lement. De même pour l'organe 
national, ce sera sous la termino-
logie LPO France qui est retenue. 
Plus discrètement, la Coordination 

Régionale LPO Pays de Loire s'est 
transformée en association. Ne 
cherchez pas à y adhérer, seules 
les LPO départementales et 

Mayenne Nature Environnement en 
sont les adhérents. Pour l'instant, 
elle n'existe seulement que pour 
présenter une structure officielle 

lors des contacts avec les instan-
ces régionales. Les associations 
départementales gardent toute 

leur indépendance comme aupara-
vant.  
Cette évolution touche aussi votre 
semestriel préféré ! Vous avez pu 

remarquer sa nouvelle charte gra-
phique. 
 

Jean Joseph DEMOTIER  
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VIE ASSOCIATIVE  
 

 

Assemblée générale du 8 mars 2008 

A Asnières sur Vègre 
 
Notre mission centrale est de protéger la biodiversité 
en Sarthe. 
 
Pour y parvenir nous avons développé une stratégie dans 
quatre directions : 
 
- l’écoute des besoins locaux  
- le développement des partenariats en rapport avec 
notre mission 
- une réactivité dans les réponses aux demandes de 
prestations  
- des réponses de qualité 
 
Comme les années précédentes nos actions se sont dé-
clinées dans plusieurs directions  
 
En matière d’éducation à l’environnement des jeunes : 
 
Trois nouveaux axes ont été plus spécialement dévelop-
pés en 2007 : 
 
- un travail de réflexion au sein de Sarthe Educ Envi-
ronnement sur les valeurs et la coordination des projets 
d’éducation à l’environnement. 
 
- la mise en place d’un partenariat avec le Centre des 
Étangs Chauds de la Ville du Mans à l’Arche de la Na-
ture.  
 
- la reprise des activités d’éducation à l’environnement 
de l’Association Nature et Balade à Mézeray au 1er oc-
tobre 2007. 
 
A la demande des élus locaux et de certains membres d 
l’association il nous a été demandé de reprendre les 
animations d’éducation à l’environnement. Ce transfert 
d’activité est allé de pair avec le transfert du finance-
ment de deux postes en emploi Tremplin et la signature 
d’une convention de partenariat avec Nature et Balade. 
 
Au total nous avons réalisé 97 animations pour enfants 
et adolescents avec 1 433 participants  
 
L’année 2007 se caractérise par une forte augmentation 
des animations parascolaires et grand public et une 
certaine stabilité du nombre d'interventions scolaires.  
 

Au niveau financier, on constate également une augmen-
tation des recettes 6 585 € en 2007 (4 856 € en 2006).  
 
En direction des adultes nos activités ont pris les for-
mes suivantes  
 
Le développement des actions refuges LPO, qui corres-
pondent à la préservation de la bio diversité de proximi-
té 
 
Les REFUGES LPO en Sarthe ont encore connu une 
évolution en 2007 après un essors en 2006 :  
 

�   81 en 2005  
� 100 en 2006 avec 347 hectares 
� 128 en 2007 avec 390 hectares 

 
Soit une augmentation de 28% du nombre de refuges 
entre 2006 et 2007 
 

La participation à des stands (7 en 2007)  tenus par 
des adhérents permet lors de ces temps de ren-
contre avec les Sarthois d’expliquer nos positions, 
et de répondre à de nombreuses questions sur 
l’avifaune.  

 
� Rencontre Jardiniers Bio et Refuges LPO 
� Inauguration refuge foyer Le Flore, Le Mans  
� Le Train des Mondes (Transvap) 
� Stand à la 25 ème heures du Livre Le Mans  
� Marché biologique de Malicorne 
� Stand troc plantes à Coudrecieux 
� Journée « Aux arbres citoyens » 

 
les sorties grand public dont la Nuit de la Chouette. 
Ce sont 43 sorties d’organisées qui ont réunie 372 
participants. 
 
En outre 43 permanences ont été tenues au local 
avec de nombreux contacts, un certain nombre 
d’entre elles par les adhérents. 
 
Les actions de conservation  
 
Les actions ont porté sur une gamme 
d’activités diversifées : 
 
- la protection des hirondelles de fenêtres en gare 
de château du Loir 
 
- la signature d’une convention avec le Prytanée mi-
litaire de la Flèche pour le suivi, le conseil sur la co-
lonie installée sur ces bâtiments 
 
- l’expertise Carrières Sèches CEMEX Granulats 
Centre 
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- suivi de la carrière sèche du Châtelet à Ségrie, 
CEMEX Granulats Centre 
 
- pré diagnostic écologique de la carrière alluvion-
naire de Marçon, Ligérienne Granulats 

 
- sensibilisation du public sur l'intérêt et la préser-
vation des haies champêtres 

 
- l’enquête sur les colonies d’hérons nicheurs dans le 
cadre d’une enquête nationale. 
 
- l’étude de l’avifaune des prairies de fauche, en 
collaboration avec l’ONCFS sur la vallée de l’Huisne. 
 
Dans le cadre de la convention d’objectifs signée 
avec la Région des Pays de la Loire la coordination 
LPO a été désignée chef de file pour les actions 
liées à la faune 
 
La LPO Sarthe a apporté en 2007 sa contribution 
sous la forme suivante :  
 
- la collecte des informations auprès de 

l’ensemble du réseau naturaliste ; 
 
- l’élaboration de la liste des espèces de 

l’avifaune prioritaires ;  
 
-  la rédaction de monographies.  
 
Merci aux participants Sarthois   
 
Le Musée vert 
Le Parc Normandie Maine 
La SCIRPE 
La SEPENES (groupe entomo,) 
Jacques Besnault  
Frédéric Lécureur 
Jacky Melocco 
Jean Yves Renvoisé 
 
Sur le plan régional La LPO Sarthe s’est investi 
dans les actions de la coordination régionale LPO. 
 
La LPO SARTHE a terminé l’année 2007 avec 468 
adhérents (400 au 31/12/2006), soit une progres-
sion de 17% du nombre d’adhérents. 
 
La LPO Sarthe doit sa vitalité à l’implication de ses 
adhérents et au travail efficace de ses salariés 
 
Son essor continu s’explique par les facteurs sui-
vants : 
 
Une cohérence dans les projets 
Un travail en réseau au local et au régional 

Une articulation entre les bénévoles et les salariés 
 
A nous de poursuivre dans cette voie. 
 
Le président 
 

Jérôme Lacampagne 
 

Consultation publique sur l’eau et les 

milieux aquatiques de notre région 
 
Du 15 avril au 15 octobre 2008, l’agence de l’eau Loire-
Bretagne et son comité de bassin ont organisé une 
consultation publique sur la stratégie et les actions à 
mener pour améliorer la qualité de l’eau. Durant cette 
période, de la pointe du Finistère au Mont-Gerbier-De-
Jonc, les 12 millions d'habitants du bassin Loire-
Bretagne étaient concernés et invités à donner leur avis 
sur le SDAGE et son programme de mesures. 
Cette stratégie est exprimée dans le schéma directeur 
d’aménagement et de gestion des eaux (SDAGE). Ce 
document est élaboré par le comité de bassin suite à 
une première consultation publique menée en 2005. Il 
fixe les orientations fondamentales à adopter pour 
qu'un maximum de cours d'eau, plans d'eau, nappes et 
côtes soient en « bon état » à l'horizon 2015. 

Durant la consultation, différentes manifestations ont 
été organisées par l'agence de l'eau et ses partenaires. 
En Sarthe, le réseau d'associations Sarthe 
Educ'Environnement (SEE), dont la LPO Sarthe fait 
partie, participe à valoriser cette consultation. 
L'objectif commun : informer les usagers sur les 
propositions du SDAGE, les sensibiliser à la protection 
des eaux de nos régions, intéresser le public à la 
consultation et l'inciter à donner son avis. 
Pour ce faire, les animateurs de la LPO ont proposé des 
permanences animées sur le thème de l'eau à la Maison 
de l'eau en partenariat avec l'Arche de la Nature du 
Mans. Ces permanences, ayant pour support une exposi-
tion présentant les objectifs de la consultation et le 
projet de SDAGE, ainsi que divers documents, films et 
jeux, ont eu lieu l'après-midi des mercredis et du pre-
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mier dimanche de chaque mois pendant toute la durée 
de l'évènement. Cela a été l'occasion pour chacun de 
découvrir, de s'informer et de s'impliquer dans la ges-
tion de notre patrimoine vital commun : l'eau. Cette 
action s'est également exportée lors de nos stands lors 
des divers comices agricoles ou marchés bio auxquels 
les bénévoles ont participé tout au long de la consulta-
tion publique. C'est ainsi plusieurs centaines de person-
nes qui auront été sensibilisées. 
 

Elodie Perez 

 
 

Premier rallye pédestre nature-

environnement. 
 
Le samedi 17 mai, la LPO Sarthe organisait son premier 
rallye pédestre nature-environnement au centre des 
Mésangères à Mézeray. 
 
Le parcours se déroule sur un circuit de 6 km, par des 
chemins et des petites routes tranquilles traversant le 
bocage sarthois : pâturages en fleurs, haies champê-
tres, mares… De belles allées forestières permettent 
de goûter aux charmes de la nature plus sauvage. Le 
chant des oiseaux va accompagner les marcheurs tout 
au long de leur « périple ». 
 
Le rallye part du centre des Mésangères, une ancienne 
ferme fortifiée, restaurée en gîte et restaurant. Sur 
ce site, la LPO Sarthe dispose d’un local lui permettant 
d’exercer ses activités environnement depuis mainte-
nant près d’un an. 
 
A 14 heures, les participants, une trentaine, se réunis-
sent devant notre local. Ils se sont organisés en cinq 
équipes, quatre d’adultes et une de jeunes, chacune 
portant le nom d’un animal. Nous sommes quatre repré-
sentants de la LPO pour assurer l’organisation et 
l’encadrement du jeu, chacun tenant un poste à l’arrivée 
des étapes. 
 
Chaque groupe reçoit une carte IGN et un carnet de 
route. Sur celui-ci, les participants noteront les répon-
ses aux questions posées sur l’observation du parcours, 
la nature et l’environnement. A chaque étape, un anima-
teur propose des activités ludiques sur un thème diffé-
rent : les arbres, les traces d’animaux, les plantes pota-
gères, sans oublier les oiseaux. Des énigmes ou des 
indications permettent de découvrir l’itinéraire à suivre. 
Une enveloppe cachetée contenant une carte avec 
l’itinéraire du circuit est donnée afin de permettre à 
ceux qui se perdraient de retrouver leur chemin. 
L’ouverture de cette enveloppe entraîne, bien sûr, une 
pénalité. 
 

La grande « aventure » commence dans la bonne humeur. 
Chacun va pouvoir tester son sens de l’orientation et ses 
connaissances du milieu naturel. D’abord, il faut trouver 
la première énigme pour se diriger dans la bonne direc-
tion. Petite inquiétude, le groupe parti le premier n’est 
pas encore parvenu au poste 1 alors que les autres sont 
déjà passés ! Finalement, ils y arrivent… mais dans 
l’autre sens ! Peu importe, l’important, c’est de ne pas se 
perdre. Pour rejoindre le poste 3, nous avons prévu un 
petit chemin assez pittoresque mais la plupart emprun-
tent un parcours plus long. Un groupe se rallongera 
même de plusieurs kilomètres et se fera raccompagner 
en voiture par un autochtone ! 
 
Après un temps relativement clément une bonne partie 
de l’après-midi, de gros nuages noirs apparaissent. 
Même si la dernière étape est perturbée par la pluie, 
tous les participants arrivent à bon port. Chaque équipe 
nous remet son carnet de route avec les questionnaires 
remplis. 

 
Un peu plus tard, tout le monde se retrouve dans la 
grande salle du gîte pour la correction des questions et 
le comptage des points. Le jeu se termine par l’annonce 
des résultats dans une ambiance amicale et chaleureuse. 
 
 Ce fut un agréable moment de détente partagée, riche 
en découvertes qui, nous l’espérons, donnera, au plus 
grand nombre, le désir d’œuvrer pour la préservation de 
nos paysages traditionnels. 
 
Elodie Pérez et Jacques Albert.   

 
 

LES BUSARDS EN SARTHE 
 
 
Le département de la Sarthe comprend de espaces 
ouverts de cultures céréalières où se sont développées des 
espèces avifaunistiques inféodées aux milieux ouverts, le 
Busard cendré, l’Œdicnème criard, le Bruant proyer, 
l’Alouette des champs. 
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Parmi celles-ci une espèce paraît particulièrement vulnérable 
en Sarthe, le Busard Cendré. 
 
Celui-ci s’installe dans les cultures de céréales voire de 
colza, où la végétation rase lui convient pour nicher et 
chasser ses proies, principalement des micros mammi-
fères. 
 
Quatre zones sont fréquentées par ce Busard en Sarthe. Le 
nord-ouest du département sur la plaine de Conlie, la plaine 
de Parcé, et le Saosnois. Enfin, quelques observations ont été 
faites entre la région de Conlie et la plaine de Parcé. 
 
.L’enquête sur les rapaces diurnes nicheurs en 2000 – 2002 a 
évalué les effectifs du Busard cendré à 8 couples nicheurs 
en Sarthe. 
 
Le cycle biologique de reproduction du Busard cendré 
est perturbé par les moissons qui régulièrement détrui-
sent les jeunes non encore volants à ce moment là.  
 
Aussi, cette situation qui se conjugue en Sarthe avec 
une faiblesse des effectifs de l’espèce, nous conduit, 
(Romain Ledunois et moi-même, Jérôme Lacampagne) à 
proposer une surveillance de la nidification du Busard 
cendré en 2009. 
 
Romain Ledunois a participé au sein de la LPO Vendée à 
la surveillance de la nidification des Busards où il a 
acquis une expérience pour les repérages des nids et les 
techniques de protection.  
 
Pour 2009 nous vous proposons  trois axes : 
 
- la recherche d’éventuels nicheurs, sur le Saosnois, et 
sur la zone comprise entre Parcé et Conlie 
-  le repérage, le suivi, la protection des nichées sur la 
plaine de Conlie. 
 
Nous organiserons une réunion spécifique en mars pour 
présenter un plan d’actions, ainsi qu’un calendrier, mais 
nous souhaitons dès à présent connaître les personnes 
intéressées par ce projet. 
 
 
Pour tout contact : 
Romain Ledunois : ledunois.romain@orange.fr 

Jérôme Lacampagne : 
pierre.jerome.lacampagne@wanadoo.fr 

 

 

Les Oiseaux et la nature : un rendez-

vous qu'il ne fallait pas manquer  
au Centre Hospitalier Spécialisé d'Al-

lonnes ! 
 
C'est à l'initiative de l'équipe soignante de l'Hôpi-
tal de Jour de géronto-psychiatrie (l’Orée) et 
grâce au financement de l’Association Vie Sociale 
et Loisir (AVSL), que la LPO Sarthe (Ligue pour la 
Protection des Oiseaux) de la Sarthe a été sollici-
tée pour animer 12 ateliers durant la saison 2007-
2008.  
 
Les bénéficiaires de cette activité, des patients 
en ambulatoire, âgés de 60 ans et plus, ont pu 
partager, étendre ou rafraîchir leurs connaissan-
ces sur la nature, dans une ambiance attentive, 
participative et décontractée... 
 
Les divers thèmes abordés étaient souvent suivis 
ou précédés d'une activité manuelle au sein du 
service. C'est ainsi que l'atelier de « présentation 
des oiseaux des jardins » a donné lieu ensuite à la 
réalisation et à l'installation de nichoirs dans le 
parc, et à la confection de boules de graisse et de 
graines. 
Ceci a permis, au sein du parc de l’hôpital, de nour-
rir et héberger quelques oiseaux, que les patients 
ont eu le plaisir d'observer. 
 
Ces rencontres ont probablement été pour les 
patients une forme d'évasion : mettant de côté 
tracas et contexte hospitalier, le temps d'un ate-
lier, au point qu'ils en auraient presque oublié 
l'heure du déjeuner... 
 
L'équipe soignante a pu s'appuyer sur les thèmes 
présentés pour travailler, entre autres, la mé-
moire, la concentration et la dextérité. 
La prestation de la LPO a été appréciée au point 
de souhaiter la poursuivre cette année encore 
pour le même groupe de patients, mais également 
l'étendre à un nouveau groupe.  
Une patiente a même sollicité la Direction de la 
maison de retraite où elle demeure, pour étudier 
la possibilité de mettre en place ce type d'activi-
té. 
 

LPO Sarthe 
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Prospection Chevêches en 2008 
 
De nouvelles zones ont été prospectées cette 
année par la méthode de la repasse sur  les com-
munes de : Voivres , Etival , Ste Sabine , Lou-
plande , Chemiré le Gaudin , Ancinnes , St Jean 
d’Assé , Souligné Flacé , Crannes en Champagne , 
St Michel de Chavaignes . 
3 sorties diurnes ont eu lieu pour le repérage de 
nouveaux sites. 
10 sorties nocturnes se sont étalées du 25 Jan-
vier au 10 avril sur ces communes représentant 
102 points d’écoute.  27 nouveaux sites ont été 
découverts sur les communes de St Jean d’Assé, 
Ste Sabine, Ancinnes et Souligné Flacé. 
Au cours de ces nuits, nous avons pu voir ou en-
tendre 22 Effraies sur les communes de : Voivres, 
Etival, Louplande, St Jean d’Assé, Ste Sabine, 
Chemiré le Gaudin et Souligne Flacé  ainsi que 4 
Moyen Duc sur les communes de Ste Sabine et 
Chemiré le Gaudin.  
C’est l’occasion également de rencontrer furtive-
ment : chevreuils, renards, blaireaux et fouines. 
 
Une chouette nuit de St Jean à Ste Sabine : ce 
pourrait être le titre d’un beau roman, mais c’est 
simplement la plus belle soirée de l’année que j’ai 
passé seul à écouter les nocturnes. 
Le 22 février sous une belle lune, une température 
de 10°C sans vent, temps idéal, j’ai prospecté de 
19h30 à 0h30 tellement la soirée était riche en 
découvertes. C’est dans ces 2 communes que j’ai 
récolté les meilleurs résultats et j’ai pu entendre 
au cours de cette soirée une vingtaine de chevê-
ches (mâles et femelles) ,6 Effraies et 1 Moyen 
Duc. Un record pour l’instant dans la Sarthe. 
Concernant la nidification, 30 jeunes Chevêches 
ont pu s’envoler de 14 nichoirs posés sur les com-
munes de :   
  Coulaines, Joué l’Abbé, Cures, Neuville, Arthezé, 
La Guierche et Ruaudin. 
Les restes d’un jeune prédaté au sol ont été re-
trouvés sur un site de Coulaines. 
 
Sur la commune d’Ancinnes,l’information d’un cou-
ple nichant régulièrement dans un pommier nous a 
permis d’apprendre également que tout près, un 
chantier de lagunage était prévu par la commune , 
amputant un vieux verger d’une quinzaine d’arbres 
et supprimant une mare et quelques haies. 

Avant les premiers travaux, ayant de justesse 
rencontré la municipalité, d’ailleurs fort sensible et 
compréhensive aux questions d’environnement que 
nous leur avons exposées, nous avons pu faire mo-
difier légèrement l’implantation du dernier bassin 
afin de préserver les pommiers. La mare a pu éga-
lement être conservée ainsi qu’une haie. 
Les vieux pommiers très utiles pour la chevêche 
peuvent être mis à profit également pour beaucoup 
d’autres espèces : mésanges, moineaux friquet, 
étourneaux,sitelles torchepot, torcol fourmi-
lier,huppe fasciée,pic vert,pic épeiche,gobe mouche 
gris,rouge queue à front blanc, grimpereau des 
jardins etc. 
Les branchages et le sol peuvent être utilisés par 
une multitude d’autres oiseaux d’où le grand inté-
rêt de conserver ou de créer ce type de milieu. 
Dans le volet sensibilisation, une chouette nuit a 
été organisée à Mézeray réunissant une quinzaine 
de personnes. A René, une soirée dédiée à la 
connaissance et à la découverte des rapaces noc-
turnes à permis à une quarantaine de personnes de 
se familiariser un peu avec ces oiseaux suite à la 
présentation d’un diaporama et d’une sortie noc-
turne. 
 
 

Colloque Chevêches en 2009 
Les 7 et 8 mars sera organisé à Joué l’abbé une 
réunion technique sur la Chevêche d’Athena ayant 
pour but de réunir dans un groupe de travail ,les 
personnes qui étudient et/ou protègent cette 
espèce en France et dans les pays Francophones 
voisins (Belgique,Suisse) 
Les personnes intéressées par cette manifestation 
peuvent nous demander une fiche d’inscription 
Une soirée diapos ou film sur les rapaces nocturnes 
sera organisée en soirée et ouverte à tous. 
A cette occasion, nous recherchons des familles 
d’accueil pour héberger (une nuit) les participants 
venant des quatre coins de France et tous bénévo-
les afin de limiter leurs frais. 
Pour tous renseignements : Jean-Yves Renvoisé  
Tél ; 02.43.42.42.18  

mail : jean-yves.renvoise@wanadoo.fr 
 
 

Un amour d’hirondelle 
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Les parents hirondelles ont, comme les années 
passées fait leur nid dans la grange, située der-
rière notre maison. Jusqu’à l’envol des jeunes, rien 
d’anormal !  
Ensuite, les parents ont continué à nourrir leurs 
petits, soit sur les toits, soit sur les fils électri-
ques, en face de la grange, soit dans un arbre au 
dessus de la mare, ou plus rarement, sur les gout-
tières de la maison. 
Tout le monde était toujours là, bien rangé, bien 
aligné, surveillant le repas qui allait arriver du 
ciel…Une famille harmonieuse et bien ‘disciplinée’, 
quoi…. 
Puis un jour, c’est l’exclusion (observation quoti-
dienne bien sûr) peu à peu l’une d’entre elles est 
écartée du clan, comme si elle n’avait plus le droit 
de se percher sur le même fil, au milieu de sa fra-
trie, elle se retrouve `chassée ‘par ses congénè-
res; toujours un ou deux fils plus bas et au moins 
deux ou trois mètres plus loin. 
L’injustice était trop grande ! Le temps passait…. 
Cette petite hirondelle rejetée par les siens ne 
supportait pas cette solitude et s’approchait de 
plus en plus de notre maison. 
Elle prenait l’habitude de se percher sur la gout-
tière du dessus de la porte, puis de la fenêtre de 
ma chambre (c’est là que je la trouvais chaque 
matin, seule, comme si elle m’attendait.) 
L’oiseau, immobile, me regardait, me `parlait’, ob-
servait chacun de mes gestes et n’avait ni peur, ni 
envie de partir….A force d’entendre le son de ma 
voix, l’hirondelle s’habituait et ne voulait plus (me 
semblait-il) me `quitter’. 
Portes et fenêtres toujours ouvertes ne lui suffi-
saient pas pour me `surveiller’. Visiter la maison 
était trop tentant, et me suivre partout aussi ! 
Son entêtement d’hirondelle esseulée, a eu raison 
de mes interdictions d’entrer… 
Je la tolérais d’abord en visite (jusque dans les 
chambres) ensuite j’acceptais qu’elle me regarde 
repasser le linge ou préparer les repas. Elle se 
perchait, très sage, sur la grande armoire, ou sur 
les étagères des cheminées… 
Pas facile de la déloger…Elle revenait toujours. Je 
la chassais pourtant, pour ne pas qu’elle garde 
cette habitude, mais surtout pour la protéger de 
mes `félins’, qui de temps en temps, faisaient 
quelques escales à l’intérieur. 
Mais rien n’est plus têtu et inconscient qu’une hi-
rondelle qui se dénature en voulant vivre avec 

l’humain. Je fermais donc de plus en plus souvent 
les portes, pour sa propre sécurité. 
Mais un jour d’inattention, un oubli, et voilà…… 
C’est arrivé ce matin là, je sors de la maison et la 
petite porte reste ouverte….le temps d’étendre le 
linge ….Hélas ! Triste découverte au retour ! 
Le piège n’était nullement celui que j’avais imagi-
né ; mon hirondelle n’a pas fini entre les mâchoires 
d’un chat, mais complètement immobilisée contre 
un horrible piège à mouches, cet affreux ruban de 
glu qui évite pourtant d’utiliser la bombe insecti-
cide. 
Pauvre petit oiseau ! Elle me regardait, effarée, 
dépitée, impuissante et fatiguée de s’être déjà 
trop débattue. Face ventrale et pattes entière-
ment collées, ainsi que l’aile droite à la verticale, 
bien appliquée contre la glu. Quelle posture épou-
vantable pour cet être si agile dans les airs ! 
Comment faire pour se débarrasser d’une telle 
poisse ? 
J’ai d’abord pris une paire de ciseaux pour décou-
per le rouleau autour du corps, au plus près, afin 
de la soulager et d’éviter le stress, puis je l’ai 
déposée dans une petite boite, dans le noir pour 
qu’elle retrouve son calme… et moi aussi d’ailleurs, 
j’avais grand besoin de retrouver le mien, parce 
que je ne savais pas comment j’allais me tirer de 
cette galère là. Je voulais absolument sauver 
l’oiseau ! 
Puis l’opération nettoyage a commencé… Comment 
ne pas stresser, ne pas faire mal, ne pas risquer 
d’arracher des plumes ? Avec beaucoup de délica-
tesse, un rouleau `essuie tout’ à portée de mains 
et l’indispensable : de l’huile alimentaire. 
Attendre que l’huile dissolve peu à peu la glu afin 
de retirer le morceau de ruban collé encore à tou-
tes les plumes, et le détacher tout doucement du 
corps et de l’aile de l’oiseau, sans abîmer,sans cas-
ser !Travail délicat…. 
Une fois libérée de cette rigidité collante, 
l’hirondelle n’en était pas quitte pour autant. Il lui 
a fallu encore patienter. Le temps de quelques 
gouttes d’huile pour dissoudre le reste de glu, que 
j’essuyais à chaque fois pour ne pas risquer de 
coller les plumes un peu plus loin, parce que, si la 
glu se dissout, elle ne s’élimine pas complètement, 
elle s’étale partout! Il faut donc essuyer et es-
suyer encore… Et puis, une fois désenglué, que 
fait-on d’un oiseau tout gras qui ne peut plus vo-
ler ? 
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Le bain tiède (produit à vaisselle bio de préfé-
rence)… partie de plaisir… (l’hirondelle commence 
à s’agiter ,elle se sent libérée, mais même si cet 
oiseau est très propre et apprécie l’eau, pas sûr 
qu’il apprécie la mousse du produit à vaisselle…) 
Donc rinçage immédiat pour ne pas énerver davan-
tage le petit animal qui a triste mine… 
Séchage (enfermée à l’abri du vent et des chats, 
mais en plein soleil) 
Après une heure de séchage, rien ne se passe, 
l’hirondelle ne sèche pas ! Déception ! Trop d’huile 
encore dans les plumes. 
On recommence l’opération : dégraissage, cette 
fois plume par plume. 
Re-séchage, ouf !!! Après avoir enduré toutes ces 
épreuves, failli tourner de l’œil, grelotté un peu à 
cause de deux bains forcés, le volatile au bout 
d’une demi-heure, commence à lisser ses plumes, à 
regarder les mouches voler, et à répondre à ses 
congénères qui passent au dessus d’elle. 
Je la libère donc de sa cage et la pose à côté de 
moi sur le fil à linge. Elle me regarde dépendre le 
linge, toute contente de continuer sa toilette elle-
même. Et l’air pas traumatisé du tout, elle se re-
met à me `parler’ comme elle le faisait avant sa 
rencontre avec le scotch-mouches. 
Premier essai…On étire bien les ailes….Premier 
envol…Pas concluant, encore trop mouillées… les 
plumes !! 
 
Je la récupère, la repose en plein soleil sur la pou-
tre d’un hangar et un bon quart d’heure plus tard, 
elle s’envole. Vive la liberté ! 

 
Elle a fini par rejoindre les siens, car j’ai pu cons-
tater les jours qui ont suivi, que la famille était à 
nouveau réunie. Mais elle reste cependant le plus 
souvent à distance des autres, et chaque jour qui 
passe, qu’on le croit ou non, elle me fait des si-
gnes, elle me parle et m’envoie des `tuit-tuit’ de 
reconnaissance, en me survolant, que je sois dans 
le jardin ou dans la cour. 
Une autre hirondelle oserait-elle me frôler ainsi. 
Je ne crois pas. Je sais que c’est elle, que c’est ma 
rescapée! Tous les matins, nous `discutons’ toutes 
les deux. Elle est la seule à rester perchée sur le 
fil, à m’écouter et à me répondre; Les autres s’en 
vont et se moquent bien de ma présence. 
Nul ne saura jamais si un oiseau est capable de 
gratitude, mais quoi qu’il en soit, la p’tite hiron-
delle des `Fontenelles’ n’est pas une hirondelle 
comme les autres. 
 

Marie-Aude Verron   
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